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Pays : Cameroun Année : 2014 Épreuve : Philosophie  
Examen : BAC, séries A Durée : 4 h Coefficient : 4 -  2 en A5  
 

Le candidat traitera au choix l’un des trois sujets suivants : 

 

SUJET I   

L’homme est-il totalement responsable de ses actes ? 

 

SUJET II   

Quelles réflexions vous suggèrent ces propos d’Epictète : 

« Notre opinion sur la mort, qui nous la fait regarder comme terrible, voilà ce qui est 

terrible » ? 

 

SUJET III   

Dégagez l’intérêt philosophique de ce texte à partir de son étude ordonnée : 

 

 « Pour ouvrir la voie à un développement philosophique en Afrique, il faut que, 

résolument, nous nous détournions de l’ethno-philosophie, aussi bien de sa problématique que 

de ses méthodes. Plutôt que l’exhumation d’une philosophie africaine originale selon des 

voies qui ne se soumettent ni aux exigences de la science, ni à celles de la philosophie, notre 

dessein principal devrait être de parvenir à une saisie et à une expression philosophiques de 

notre « être-dans-le-monde » actuel et à une détermination de la manière de le prendre en 

charge et de l’infléchir dans une direction définie. Une philosophie africaine originale 

arrachée à la nuit du passé n’a pu être, si elle a existé, que l’expression d’une situation elle-

même passée. C’est dire que la redécouverte d’une telle philosophie ne saurait résoudre notre 

problème philosophique actuel, savoir, l’effort d’élucidation de notre actuel rapport au 

monde. Notre monde n’étant plus celui de nos ancêtres – il s’en faut de beaucoup – leur 

conception du monde ne saurait non plus être la nôtre ». 

Marcien TOWA, Essai sur la Problématique Philosophique  

dans l’Afrique actuelle, Clé, 1971, p.35 

 


